L'Œ U V R E   D E   D I E U

Qo 3,10-15

10 Oh Dieu, ouvre mes yeux. Je sortirai de l'échec de ne pas voir, et je verrai ta beauté et ta bonté.

Toi seul donnes la Lumière d'en Haut et la vision intérieure, pour scruter le sens des lois qui régissent la marche du monde, et pour trouver la voie du bonheur.
Mon expérience m'a déjà donné à vivre bien des victoires et de nombreux signes heureux de ta présence. Mais, ce qui m'a rendu heureux en son temps, me rendrait-il heureux aujourd'hui ?
En écrivant dans la matrice des Psaumes, j'ai été tenté de détourner la question de la mort. La voie de la Sagesse a creusé en moi une autre faim et une autre soif pour une plénitude de vie.

Dans la douleur de l'enfantement de l'âme, j'ai reçu ta Parole, et j'ai respiré de ton Souffle. Mon voyage intérieur a trop déplacé les bornes, et m'a enseigné une autre vision de l'existence. Elle ne cesse de m'appeler à ouvrir et à élargir la connaissance et l'expérience de ton Œuvre vive.

Ta Parole me rend capable de pénétrer le mystère de ta présence et de ton absence. Je m'y aventure avec le désir de tout moi-même, malgré ma faiblesse et mes déficiences.
Quelle décision prendre maintenant, pour qu'aujourd'hui devienne un temps de qualité? J'ignore l'avenir, mais ce n'est pas un handicap sérieux à ma tranquillité.

Mon optimisme contenu, mais réel et profond, passe encore par les strates d'un regard pessimiste, et d'une conscience vive de mes propres limites. Il tente de remplir, et même de dépasser, le plus fort de mon espérance pour déboucher sur un nouveau temps créateur.

J'ai longuement réfléchi à la tâche que tu m'as appelé d'accomplir.

Dans ma prière silencieuse, j'ai reçu la confirmation de ton appel pour répondre à un autre service de ta Parole, même si je ne vois pas encore le pourquoi, le comment, ni le sens.

Je rentre dans une phase d'observation, d'écoute et de réflexion pour une tâche à accomplir, en restant réservé pour répondre à bien des questions.  

J'ai encore à dissiper les relents des fatigues du passé avec ses espoirs déçus, pour conduire à l'espérance de l'ouvrage de ta miséricorde.
11 Dieu créateur, constant dans tes œuvres, tu as déposé dans le cœur de l'homme des pensées d'éternité. Toutefois, elles peuvent le laisser devant une lancinante et impénétrable énigme.  
Tu lui donnes, en temps voulu, le Souffle et la connaissance du chemin, pour parvenir aux biens véritables.
Sa liberté peut tout remettre en question en découvrant la brisure de ses velléités, comme celles de savoir ce que l'avenir réserve, de désirer prévoir et programmer le futur, ou de vouloir mettre la main sur Toi. 
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Pour ne pas le laisser s'appesantir sur ce qui existe au-dessus ou au-dessous, après ou avant, ton Appel renouvelé cherchera toujours à se faire entendre, afin de protéger  son élan vital.  
12 Tout bonheur vécu, même dans sa fragilité, sa simplicité et sa brièveté, est l'œuvre de Dieu, et vient de sa main.  
Au moment où j'en reçois le signe,  Il m'appelle à plus, et me pousse à m'interroger pour de nouvelles recherches.

Au creux de mon existence quotidienne, des saveurs nouvelles se donnent à goûter dans la simplicité et la banalité de la tâche et du service.

Cette voie m'est donnée à vivre pour me rendre capable de comprendre et de mieux connaître le mystère divin.  
13 Oh Dieu, si je contemple ce que toi tu contemples, je deviendrai ce que tu es, et je vivrai de ta sagesse qui pénètre tout.  
Mes yeux guéris de leur opacité sortiront de l'apparence pour contempler l'Invisible.* 
Incapable de goûter pleinement la beauté de ton mystère, je me nourris de ton Pain de chaque jour.

Je reçois avec joie cette part de bonheur que tu me donnes, et poursuis mon chemin. 
                                                                                                                                          * 2 Co 4,18
14 Devant ton mystère, qui ne serait pas traversé par un sentiment de crainte ? Il appelle à s'abandonner dans la confiance à ta Providence. Divine, elle veut nous rejoindre et nous pénétrer pour nous combler de ta bonté. 
Libéré de la peur de la mort par la foi que tu donnes en silence, tu instilles dans les coeurs, comme pour un goûte à goûte, les désirs les plus élevés.

Tu donnes force et intelligence pour discerner la voie juste, et décider de s'y engager résolument, afin de trouver le Bien véritable.

La perfection inviolable, et la permanence absolue de ta Parole toujours à l'œuvre développent en l'homme des sentiments contradictoires. Ils vont de l'adhésion la plus complète au rejet le plus violent. Je sais de quel côté mon cœur penche.

15 Dieu de Vie, toi qui transcendes le temps, tu es venu, tu viens et tu continueras de venir dans le temps et dans l'histoire des hommes. 

Tu ne changes jamais dans tes voies. Tu te fais proche des malades et des pécheurs, tu te donnes aux pauvres et aux persécutés, tu visites les prisonniers et les abandonnés.

Tu ne restes pas silencieux, ni sans réponse à la question fondamentale sur le sens ultime de l'existence humaine.

Le désert s'habille de fête lorsque tu le parcours à la recherche des réfugiés, des exilés et des égarés.

                                                          Saint-Michel-Sur-Orge. Le 29 septembre 2010

                                                         M. F. A.
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